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• Sanahin de l'UAS 

Le compte à rebours est bel et bien enclenché. 
Le groupe de travail créé par la Commission 
d'Etat pour la coordination des manifestations 
consacrées au centenaire du génocide des 
Arméniens a choisi le myosotis, la fleur 
surnommée «ne m'oubliez pas» , comme symbole 
de ces événements dont la devise sera " nous 
nous souvenons et nous revendiquons ». 

Les préparatifs pour la commémoration du centenaire du génocide sont en 
cours en Arménie et dans les différentes communautés de la diaspora sur 
fond de quelques développements marquants de ces derniers mois qui ont 
suscité de vives réactions. 

Le 23 avril 2014, à la veille de la commémoration du ggème anniversaire du 
génocide, le Premier Ministre turc Recep Tayyip Erdogan a adressé ses 
condoléances aux petits-enfants des Arméniens «qui ont perdu leur vie 
dans les circonstances du début du XXe siècle». En reconnaissant que les 
dernières années de l'Empire ottoman ont entraînée «des souffrances pour 
des millions de citoyens ottomans, turcs, kurdes, arabes, arméniens et 
autres"• il a estimé qu'il «n'y a pas de sens, pour les victimes, à établir une 
hiérarchie entre les souffrances» et que les " événements à conséquences 
inhumaines» produits durant la Première Guerre mondiale ne devraient pas 
«empêcher les Turcs et les Arméniens d'éprouver une compassion mutuelle 
et d'avoir une attitude humaine envers l'autre "· Il a par ailleurs réitéré 
l'appel de la Turquie pour «la création d'une commission commune 
d'historiens pour que les événements de 1915 puissent être examinés de 
façon scientifique». Ce message, présenté comme une avancée 
remarquable par la presse internationale, a été perçu par les milieux 
arméniens comme une nouvelle forme de négationnisme, qui met en avant 
les "souffrances communes" des bourreaux et des victimes même si la 
présentation des condoléances est une nouveauté dans le langage des 

• dirigeants turcs. 

•••• - Fête de la musique cuvée 2014 .• 

••······························••• 

Le 27 mai, lors de la session de la Commission pour la coordination des 
cérémonies officielles du centenaire, le Président Serge Sargsyan a invité le 
vainqueur de la prochaine élection présidentielle de la Turquie à se rendre 
en Arménie l'année prochaine pour commémorer le 100° anniversaire du 
génocide. «Si les autorités de la Turquie veulent savoir la vérité, qu'ils 
viennent en Arménie pour être avec le peuple arménien le 24 avril ,, a-t-il 
déclaré en ajoutant: «la reconnaissance du génocide arménien est ~ ~ ~ 
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Nejdeh Khachatourian 
récompensé par 

le Ministère de la Diaspora 

Le 21 JUln 2014, M. Charles Aznavour, 
ambassadeur d'Arménie en Suisse, a remis la lettre 
de reconnaissance du Ministère de la Diaspora à 
Nejdeh Khachatourian, président sortant de l'Union 
Arménienne de Suisse (UAS), en récompense à sa 
contribution au développement des relations entre 
l'Arménie et la diaspora et à son soutien des 
programmes du Ministère. La remise de la lettre a 
eu lieu, dans les locaux de l'ambassade à Genève 
à l'occasion du 5ème anniversaire de la création du 
Ministère de la Dias ora. 

"Ne m'oubliez pas" 

~;;..~l'étape que les dirigeants turcs doivent franchir 
afin de se débarrasser du fardeau du passé.( ... ) li 
est impossible de parvenir à un résultat sérieux 
avec des demi-mesures». 

Le 2 juin 2014, le collège de cinq juges de la 
Grande Chambre de la Cour Européenne des 
Droits de l'homme a accepté d'examiner l'affaire 
Perinçek contre la Suisse. Rappelons que la Suisse 
avait fait appel du verdict de la Cour du 17 
décembre 2013, donnant raison à Dogu Perinçek, 
qui avait été condamné par la justice suisse pour 
«discrimination raciale» après avoir publiquement 
nié le fait du génocide arménien lors de diverses 
conférences en Suisse. La première séance de la 
Chambre est prévue pour le 5 novembre. 

Notre combat pour la justice entre ainsi dans une 
phase critique extrêmement imprévisible. Les 
événements peuvent se précipiter dans les mois à 
venir et les efforts et compétences de tous les 
membres de la communauté seront indispensables 
pour faire face aux défis qui nous attendent. 
L'engagement personnel de chacun de nous et 
notre unité constitueront le meilleur gage de notre 
réussite en cette année particulière de 
commémoration avec le message que porte le 
myosotis: " nous nous souvenons et nous 
revendiquons ,, 

M.S. 

Entretien avec 
Nejdeh Khachatourian 
sur l'organisation des 

manifestations dédiées au 
centenaire du génocide 

des Arméniens 
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Le 6 avril 2014, sur invitation des associations 
arméniennes de Suisses, une rencontre avait été 
organisée au Centre Hagop O. Topalian de Genève 
dans le but de présenter à la communauté les 
différents projets proposés dans le cadre de la 
commémoration du centenaire du génocide 
arménien en 2015. Les personnes présentes 
avaient eu la possibilité de donner leur avis et de 
faire d'autres propositions. Afin d'informer nos 
lecteurs des préparatifs et de l'avancée des projets 
en cours, nous avons rencontré Nejdeh 
Khachatourian, président sortant de l'Union 
Arménienne de Suisse (UAS) et coordinateur de 
ces manifestations, qui a accepté de partager avec 
nos lecteurs les informations les plus récentes sur 
l 'organisation de cette commémoration importante. 

Artzakank 
*** 

Comment la commémoration du centenaire du 
génocide sera-t-elle différente des commémorations 
précédentes ? 

La commémoration du centenaire du génocide est 
différente des commémorations précédentes par 
une forte volonté de travailler ensemble et d'opter 
pour une organisation centralisée des évènements 
afin de souligner et de mettre en évidence notre 
unité communautaire ainsi que notre détermination 
pour poursuivre notre combat de la reconnaissance 
du génocide arménien et contre le négationnisme. 

Quel est le message que les organisateurs 
souhaiteraient-ils faire passer par ces manifestations? 

La commission souhaite renforcer la volonté de «Se 
souvenir» et de «revendiquer»dans une 
perspective de devoir de mémoire, en rappelant 
tout au long de l'année, par le biais des 
manifestations diverses et par la sensibilisation de 
l'opinion publique à la cause armenienne, 
l'importance de continuer notre combat et de croire 
à la reconnaissance de nos droits afin d'éviter que 
ne se répètent de semblables injustices. 

Que l'on cesse enfin un jour de considérer le 
génocide des Arméniens comme «les 
circonstances tragiques du début du XXe siècle» . 

Quels sont les projets-phares de ce centenaire ? 
Où en êtes-vous actuellement avec les préparatifs 
de ces projets ? 

Nous avons constitué un certain nombre de projets 
de nature diverses: 
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• Des projets symboliques pour marquer l'année du 
centième, comme récolte de 1 '500'000 poches de 
sang dans le monde entier. On nous a pris 
1 '500'000 vies, nous redonnons 1 '500'000 vies par 
le biais de notre sang. 

•Exposition «Les médias suisses l'ont couvert», 
basée sur un travail de recherches de plusieurs 
mois réunissant les articles publiésdans les 
journaux romands de 1894 à 1923. 

•Jardin des 1 OO roses: 1 OO familles planteront un 
rosier devant notre église à Troinex en baptisant 
l'endroit «jardin des 100 roses». Préparation du 
projet durant 2014 et inauguration en 2015. 

• Prix pour un travail de maturité ouvert à tous les 
élèves de 3e ou 4e année du Collège de Genève 
afin de promouvoir leur intérêt pour l'étude d'une 
problématique liée à la thématique des génocides: 
«Ceux qui ne peuvent se rappeler le passé sont 
condamnés à le répéter». 

• Organisation degrandesmesses communes avec le 
Conseil Œcuménique des Eglises. 

• Publication d'un numéro spécial Artzakank dédié au 
centenaire. 

• Organisation de divers concerts, débats, 
conférences, et expositionsainsi que des 
évènements organisés en collaboration avec les 
peuples amis, rescapés du génocide. 

Nous souhaitons, dans la mesure du possible, 
organiser également un évènement commun soutenu 
par toutes les associations en Suisse. 

Actuellement la commissiondu centenaire est en train 
de former les groupes de travail afin de commencer 
la phase de préparation de ces projets ainsi que leur 
financement. Chaque groupe travaille 
indépendamment et le responsable du 
projet/évènement remontera les informations 
concernant l'avancement des programmes au niveau 
de la commission. 

Existe-t-il une coordination entre les associations des 
différentes régions linguistiques de Suisse ? Si oui, 
comment cette coordination est-elle assurée ? 

Nous avons contacté toutes les associations 
arméniennes en Suisse et croyons que la création 
d'un noyau central avec la participation de nos amis 
de toutes les régions linguistiques est extrêmement 
importante. 

Cette coordination nous permettra de travailler 
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ensemble d'une ma­
nière efficace et de 
présenter un agenda 
au niveau national face 
aux autorités. 

Ces associations sont 
invitées à participer aux 
réunions, soit par leur 
présence physique lors 
des réunions de co­
ordination, soit en uti­
lisant les moyens de 
télécommunication ac­
tuels comme Skype qui 
facilitent le contact mais évitent des déplacements 
quand ceux-ci ne sont pas vraiment nécessaires. 

En outre, les procès-verbaux de toutes les réunions 
sont systématiquement envoyés à toutes les 
associations afin d'assurer un même niveau 
d'information chez tous les participants. 

Comment les membres de la communauté 
pourraient-ils participer plus activement aux travaux 
d'organisation et de réalisation ? 

Le nombre de projets proposés est élevé et nécessite 
des ressources dédiées. Lors des discussions entre 
les associations, nous avons opté pour une 
coordination centralisée avec la création de groupes 
de travail pour la réalisation de chaque projet. Nous 
allons très prochainement communiquer la liste 
définitive des projets aux membres de notre 
communauté. Ils peuvent par la suite, selon leur 
intérêt pour l'un ou l'autre des projets, participer aux 
groupes de travail spécifiques et amener leur 
contribution au bon déroulement de l'organisation des 
évènements. 

En tant que coordinateur de ces manifestations, 
avez-vous un message à adresser à notre 
communauté à la veille de ce centenaire ? 

Je ne puis qu'encourager les membres de notre 
communauté à participer à l'élaboration de ces 
évènements et de nous amener leur savoir-faire et 
leur expérience. 

Nous devons être unis et travailler main dans la main 
pour la réussite de cette année très importante pour 
l'aboutissement des efforts pour la reconnaissance 
de notre cause commune à tous. 

Nettoyage mécanique et protection 
interne des conduites contre la 
corrosion ultérieure 

Rouben OHANESSIAN Directeur 
www.intemrotection.ch 

Rouill é Sable Prolf:gé 
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info@intemrotection.ch 
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~ F""' ..... .,_.,.._....., ..... ..._ ______ ._. .................. ----------------------------------------------------.... L'Arménie devient terre d'accueil ! 

~~ 
Fondation Humanitaire Suisse 

(!il)UNHCR 
The UN Refugee Agency 

L'Arménie a durement ressenti l'impact du conflit 
syrien. En effet, pays plutôt mono-ethnique, elle a 
reçu environ 11000 personnes déplacées, en 
majorité d'origine arménienne certes, mais qui ne 
parlent pas l'arménien oriental. Le pays a donc été 
confronté à une situation très difficile, en particulier 
pour intégrer des familles récemment arrivées et des 
individuels. Le flux continu depuis le début de la 
crise a créé une forte pression sur la capacité du 
pays à répondre aux demandes pressantes. 

Beaucoup d'organisations différentes, dont 
prioritairement le HCR (Haut Commissariat aux 
Réfugiés des Nations Unies en Arménie), ont apporté 
leur soutien au gouvernement arménien pour 
répondre aux besoins de protection et d'assistance 
des réfugiés. Et actuellement un bon nombre 
d'organisations gèrent des programmes visant à 
apporter l'assistance requise aux familles déplacées 
de Syrie. La plupart de ces programmes se focalisent 
sur l'aide matérielle, qui est évidemment primordiale. 
Ceci étant dit, ces mêmes familles se trouvent 
confrontées à d'importants défîs relatifs à leur 
intégration. En particulier parce que la plupart d'entre 
elles n'étaient jamais venues en Arménie 
auparavant, et donc ne connaissent pas 
l'environnement social , économique et culturel du 
pays. Et que, vu leurs problèmes de langue, elles 
peinent à communiquer avec la population locale. 

Reconnue comme une partenaire du HCR depuis le 
début de cette année la Fondation Humanitaire 
Suisse KASA s'investit fortement, surtout avec des 
jeunes et des familles syriennes, pour faciliter leur 
intégration socio-culturelle. Et possède de bons 
outils pédagogiques pour le faire, vu qu'elle a 
développé ces dernières années des approches non­
formelles et axées sur la citoyenneté. 

C'est ainsi qu'actuellement la Fondation encadre des 
jeunes réfugiés en Arménie, en particulier dans les 
activités qui se déroulent dans ses centres de Erevan 
et Gumri. A savoir un projet d'éducation civique 
visant à promouvoir l'autonomie, l'esprit d'initiative et 
d'ouverture des jeunes armernens; plusieurs 
formations en vue de faciliter l'intégration 
professionnelle des réfugiés arrivés récemment, des 
cours d'entreprenariat, de guides; mais aussi des 
formations pratiques, à la cuisine et à la coiffure, en 
coopération avec d'autres partenaires. La plupart de 
ces activités se réalisent dans des groupes mixtes, 
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qui mêlent les nouveaux arrivants aux jeunes 
arméniens locaux, ce qui favorise l'intégration, 
objectif majeur de ce projet. 

Mais il y a une seconde activité dont nous voudrions 
parler plus spécifiquement, qui vise à construire des 
ponts entre les gens et les cultures, nommée 
«accueillir une famille» . Elle veut apporter 
assistance aux familles de réfugiés et de 
demandeurs d'asile, ainsi qu'aux familles déplacées 
de Syrie, arrivées récemment, qui se trouvent dans 
une situation de quasi-réfugiés. A leur arrivée en 
Arménie ces familles - dites familles protégées- sont 
prises en charge par de jeunes bénévoles locaux, 
qui peuvent compter sur leurs propres familles - dites 
familles d'accueil - pour faciliter l'intégration des 
nouveaux arrivants. Les familles d'accueil, et tout 
particulièrement les jeunes bénévoles, conscients 
des caractéristiques socio-économiques, culturelles 
et éducatives des familles protégées, grâce aux 
formations reçues dans les clubs qu'ils fréquentent 
chez nous, donnent des conseils pratiques, apportent 
une aide d'urgence et répondent aux questions 
générales. De surcroît les familles d'accueil 
organisent pour leurs protégés des visites guidées de 
la ville ainsi que des activités culturelles et 
sociales.Cela a un double impact : d'une part les 
familles récemment arrivées découvrent la société 
arménienne, ses valeurs et traditions ; d'autre part les 
bénévoles et leurs familles acquièrent une vision plus 
ouverte de la situation de ces personnes déplacées 
de force et de leurs situation antérieure en Syrie. De 
la sorte ce projet contribue fortement au 
développement d'une communication interculturelle 
entre Arméniens et familles déplacées de Syrie, 
ainsi qu'au renforcement en Arménie d'une culture 
du partage et du soutien mutuel. 

La première étape du projet - concernant 17 familles 
sur 45 prévues - a démarré le 25 avril, et se 
développe avec succès depuis lors. Nous sommes 
heureux de relever le fort investissement de nos 
bénévoles, l'enthousiasme avec lequel ils initient les 
nouveaux arrivants à la vie locale, les accompagnent 
à une organisation qui leur distribue nourriture ~ ~ ~ 

Farces & attrapes 
Drapeaux 13, Rue de la Rôtisserie - 1204 Genève La Ga"Ite' 
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LE SALON DU LIVRE 2014 
par Elian& Baghdassarian 

Le Salon du Livre, une fois de plus a été un succès 
pour le stand ARMENIE-HAYASTAN. Les livres, 
présentés sur tout un côté, laissaient une place 
carrée et spacieuse, pour la partie Restauration et 
Conférences. 

Pour le domaine culinaire, Mmes Madeleine 
Karaagopian et Maral Wuri avaient choisi et préparé 
des spécialités arméniennes telles que la clientèle 
aime les trouver. Aidées du jeune Khatchick, elles 
assuraient également le service. Ce rayon Café­
Restaurant était festif, bienvenu et reposant au milieu 
des découvertes littéraires. 

Quant aux conférences, elles se suivaient à raison de 
2 ou 3 par jour. Elles étaient toutes plus intéressantes 
les unes que les autres. Quelques extraits sont 
donnés ci-après: 

Jeudi 1er mai 11 hOO, Alain Navarra, Dr en Histoire, 
a présenté l'historique de la Langue arménienne à 
travers les siècles. 

15h00, Fabien Krahenbuhl a conversé avec Alain 
Navarra au sujet de L'architecture d'Arménie. Une 
brochure, fort intéressante, nommée CHIRAK, a été 
rédigée par ce dernier et son équipe. Nous 
commençons avec des diapositives: la forteresse 
Erebuni, puis les églises chrétiennes. 

17h00, Alain Navarra a parlé desEchanges 
commerciaux. Jusqu'au 19e siècle, le négoce était 
laissé aux minorités, les Arméniens s'occupant 
surtout de l'élevage des chevaux. Puis la soie, les 
marchandises de luxe ont pris le dessus. 

Vendredi 2 mai 15h00,Alain Navarra a parlé 
del' Usage politique des massacres et 
génocides. Paolo Cossi a présenté ses BDMission 
spéciale Nemesis, Ararat Montagne du Mvstère et 
Medz Yeghern.Cet italien, ayant reçu un livre d'un 
ami concernant !'Histoire de l'Arménie, se passionna 
immédiatement, y voyagea et se mit a peindre et à 
dessiner. 

17h00, Laurence Ritter et Max Sivaslian ont présenté 
leur livreles Restes de /'Epée. Les descendants du 
génocide ont subi des violences terribles: femmes 
violées, entant volés et disparus. Les 3e et 4e 
générations ont près de1 OO ans. Il y a ceux qui se 
sont convertis de force, ceux qui sont chrétiens, ceux 
qui ont gardé les rites, etc ... 

19h00,Max Sivaslian, photographe et Journaliste a 
présentéLa longue Marche des Arméniens.Après 
quelques diapositives de Diyarbakir, Sassoun, 
Erzerum et l'Ararat, ila expliqué qu'après avoir 
voyagé dans le monde il a voulu voir la guerre du 
Karabagh de près et a partagéla vie des Fedayins. 
Quelques rares photos, tragiques, nous ont 
étémontrées: des prisonniers, des ruines, dont celles 
de Chouchi. 

Samedi 3 mai 15h00, Vicken Chétérian a 
présenté100 Ans de Silence.li semble que dans les 
10 dernières années la Turquie commence à bouger. 
Des Turcs s'aperçoivent que leur mère était armé-

L'Arménie devient 
terre d'accueil ! 
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~~~et habits, les aident à faire les démarches 
requises - souvent complexes ! - pour obtenir des 
permis de logement et scolariser leurs enfants ; voire 
organisent des moments plus festifs dans leurs 
différents lieux d'habitation. 

Oui, c'est vraiment un grand plaisir de découvrir 
combien nos jeunes s'engagent pour tenter 
d'améliorer des situations le plus souvent 
dramatiques. Et on peut souligner que leurs efforts ne 
contribuent pas seulement à faciliter l'intégration des 
familles déplacées, mais aussi à créer un solide 
réseau, incluant les agences étatiques et les diverses 
organisations qui soutiennent ces familles. 

Ce que nous essayons de réaliser au sein de KASA, 
c'est à la fois d'aider les personnes qui ont été 
déplacées contre leur gré à redémarrer leur vie et de 
sensibiliser la population locale au fait que ces 
réfugiés n'apportent pas seulement de la tristesse, 
mais aussi un vaste éventail d'expériences, de 
compétences et de connaissances, qui sont tout 
bénéfice pour notre patrie! 

Zarine HAROUTOUNIAN 
Marine TOUNIAN 

"KASA" Fondation Humanitaire Suisse www.kasa.am 

Beaucoup de jeunes syriens, étudiants, au 
bénéfice de bourses données par l'Etat ou des 
Fondations telles que l'UGAB, peinent à suivre 

normalement leurs cours car ils doivent travailler 
à côté pour vivre. Nous cherchons des soutiens 

pour une dizaine d'entre eux. 

Si leur situation vous interpelle, 
merci de faire un don à: 

KASA, Komitas Action Suisse-Arménie, 1000 
Lausanne, CCP 17-274614-1, 

mention "pour un étudiant syrien" 

nienne et chrétienne! On constate que le 
négationnisme engendre la perte des racines, de la 
culture, de la musique, de la littérature et même des 
cartes de géographie: l'Arménie n'existe pas, c'est 
!'Anatolie! 

17h00,Alain Navarra a conversé avec Stefan 
Kristensen, sur le projet du monument Les 
Réverbères de la Mémoire à partir de son 
lancement, qui a donné lieu à des péripéties avec la 
Commission des Monuments et Sites (CMNS) avec 
des pressions politiques et diplomatiques. 

Dimanche 4 mai 14h 15, Alain Navarra a présenté 
Pierres - Géométrie. L'Arménie est un pays de 
montagnes et de plaines, un pays pluvieux qui 
favorise l'agriculture. Il y a 60 qualités de tuf! Il y a 
aussi le basalte, le granit et la merveilleuse 
obsidienne noire. 

Merci à Alain Navarra pour ses conférences et sa 
participation régulière à toutes les réunions du Salon 
du Livre. 



Produits naturels arméniens 
disponibles en Suisse 

ZIHHN 
à[lpw'u =abricot== prunus armeniaca 

ZIRAN (abricot en arménien) est une initiative privée 
entreprise à Zurich suite à des voyages marquants 
en Arménie. Le but de l'association est de 
promouvoir des projets qui pourraient fournir des 
occupations rémunérées à une partie de la 
population. 

Tout a commencé dans les années 90 par le constat 
de l'appauvrissement économique radical de la 
population en Arménie notamment celle des 
campagnes. Ainsi, des projets ont été mis en place 
sur la base de rencontres personnelles et d'initiatives 
de la mère et d'amis arméniens de Pierrot Hans 
fondateur de ZIRAN, dans l'intention de favoriser et 
de faire fructifier les ressources locales telles que le 
travail, le paysage, l'héritage culturel, l'agriculture etc. 

ZIRAN-voyages offre une large palette de voyages 
vers l'Arménie et des possibilités de rencontre avec 
ses habitants. Ces voyages visent à mettre les 
participants en contact à la fois avec l'histoire vécue 
et la vie actuelle dans le pays. 

Un des buts de ZIRAN est de proposer certains 
produits arméniens en Suisse et dans les pays 
voisins. L'association prône à faire connaître les 
produits arméniens aux Européens, susciter leur 
intérêt à découvrir le pays et permettre aux 
Arméniens de la diaspora d'obtenir certains produits 
de leur patrie. 

Les produits proposés par ZIRAN sont sains et 
produits selon des principes respectueux de la nature 
et d'un développement durable. Les prix, même s'ils 
ne sont pas certifiés officiellement, correspondent 
aux principes du commerce équitable. Ces produits 
sont cultivés, travaillés et emballés en Arménie car 
ZIRAN tient beaucoup à ce que le maximum des 
travaux payés soit effectué en Arménie. Le produit de 
la vente est entièrement réinvesti dans les divers 
projets de ZIRAN. 

Le produit phare de ZIRAN est naturellement l'abricot 
séché, mais l'association vend aussi d'autres fruits 
séchés qui ne contiennent ni de sulfites ni d'autres 
agents conservateurs. Elle propose également des 
noix, noisettes et herbes séchées telles que le thym 
de montagne, le basilic rouge et l'estragon, sans 
oublier le miel naturel, le muraba (confiture) de noix, 
le sujukh ou la saucisse sucrée (moitiés de noix 
enfilées sur une ficelle, trempées dans un sirop de 
raisins condensé avec des épices et un peu de farine 
et séchées), mais aussi des vins et d'autres boissons 
alcoolisées. Il est possible de commander des 
instruments de musique, des objets artisanaux et 
d'autres produits made in Armenia. 

Pour vos commandes et toute information 
complémentaire, rendez-vous sur www.ziran.ch 

Acheminer les talents et 
assurer l'avenir de l'Arménie 

par Raffi Kassarjian et Avetik Chalabyan 
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Au début de l'année 2009, lorqu'un groupe de 
professionnels arméniens partageant les mêmes idées, 
s'est réuni à Erevan pour discuter des priorités de 
l'Arménie sur fond de la crise économique mondiale qui 
se dessinait, il s'est posé la question suivante: Quels 
sont les besoins les plus importants de l'Arménie 
moderne et en quoi devrions-nous concentrer nos 
efforts et ressources limitées ? Malgré le fait qu'aucune 
réponse n'a emporté (nous avons en gros identifié cinq 
grands domaines critiques sur lesquels nous devions 
nous pencher), nous nous sommes rendus compte que 
pour se développer et surmonter le poids de notre 
passé tragique et multidimensionnel, notre pays avait 
besoin d'une injection continue et stable de nouveaux 
talents humains dans les années à venir. 

Par coïncidence, beaucoup d'entre nous, vivant et 
travaillant à l'étranger, sont parvenus simultanément à 
la conclusion qu'au lieu de regarder nos enfants se 
dissoudre dans l'assimilation et la perte d'identité à 
l'étranger, il était temps d'adopter une approche 
proactive, retourner chez nous, nous plonger dans la vie 
sur place et commencer à travailler, chacun de notre 
côté, pour le développement de notre propre pays. 

En 2012, nous avons poussé notre réflexion plus 
loin et créé la Repat Armenia Foundation* 
(www.repatarmenia.org), dont l'objectif primordial est de 
promouvoir et de faciliter le rapatriement des Arméniens 
du monde entier. Nos actions reflètent notre conviction 
que l'Arménie actuelle, en tant que nation souveraine, 
est la partie sauvée de notre patrie historique plus 
vaste, et qu'elle devrait servir de foyer national à tous 
les Arméniens. Nous pensons aussi que l'avenir de 
1' Arménie en tant que la patrie dynamique et viable de 
tous les Arméniens demande les efforts collectifs de ces 
mêmes Arméniens du monde entier. Cela signifie que 
tout en travaillant dur pour bâtir des communautés 
prospères et auto-suffisantes, et en contribuant au 
développement de leurs pays d'accueil, les Arméniens 
doivent d'abord et avant tout prendre soin et s'investir 
sans cesse en vue de construire une patrie prospère 
sur les territoires qui comprennent actuellement les 
Républiques d'Arménie et d'Artsakh. Cela devrait être le 
fer de lance d'un processus de rapatriement réfléchi et 
bien géré. 

Nous ne prenons pas la promotion du rapatriement à la 
légère. Pour beaucoup de gens, notamment pour ceux 
dont les familles ont fui le génocide, les persécutions, la 
pauvreté, la guerre et la révolution au cours du dernier 
siècle, ou le chaos économique qui a suivi l'effondre­
ment de l'Union soviétique, l'appel à partir dans l'autre 
direction, à abandonner des vies confortables durement 
gagnées dans des économies bien établies, et à 
retourner vers un pays en difficulté.entourée d'ennemis, 
ne paraît pas un choix évident. Pourtant, une fois que 
nous avons commencé >'- » >'-

(*) Artzakank avait publié dans son numéro de 
septembre/octobre 2013 (N° 188) une interview avec Vartan 
Marashlian, directeur exécutif de la Fondation. 
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J;;- J;;- );;- notre travail à Repat Armenia, nous avons 
découvert que beaucoup de personnes étaient déjà 
revenues, alors que beaucoup d'autres pensaient 
sérieusement revenir. Depuis nos débuts, nous avons 
été témoins de flux croissants de rapatriement, avec 
plus de 11 '000* Arméniens de nationalités étrangères 
revenant en Arménie pour un séjour permanent en 
2013. 

En effet, la réalité du rapatriement s'est avérée plus 
nuancée que les vastes généralisations et stéréotypes 
que le passé récent aurait suggéré. Premièrement, 
l'Arménie est déjà devenue dans beaucoup de 
domaines une société moderne qui offre de plus en plus 
de perspectives professionnelles et une qualité de vie. 
Au cours de la dernière décennie, contre toute attente, 
l'Arménie a connu une croissance économique très 
rapide, certes à partir d'une base faible, et a assisté à 
l'émergence d'une économie de consommation 
moderne : La qualité et la percée des services 
personnels et de détail, la téléphonie mobile et l'Internet 
peuvent se mesurer actuellement avec ceux des pays 
très développés. En parallèle, l'Arménie est en train de 
retrouver sa position dans l'éducation ; il y existe 
actuellement des institutions de renommée mondiale 
pour tout âge (par exemple l'AYB School, le Oi/ijan 
International School, le TUMO Center for Creative 
Technologies et l'American Uniersity of Armenia) 
soutenues par les fonds de la diaspora et en 
capitalisant sur la forte tradition en maths, physique, 
jeux d'échecs et informatique. Le domaine des start-up 
en technologie s'accroît chaque mois à Erevan, et 
plusieurs start-ups basés aux Etats-Unis ont transféré 
leurs opérations en Arménie. Le nombre de touristes 
dans le pays s'.accroît constamment depuis la 
célébration du 1700eme anniversaire de la conversion de 
l'Arménie au christianisme, et la scène culturelle devient 
de plus en plus animée. En sortant de la crise profonde 
de 2009, l'Arménie a connu davantage de diversification 
et de croissance de sa base industrielle, et un intérêt 
renouvelé de la part des fonds majeurs de la diaspora 
pour soutenir de différents projets de développement. 
Ces développements ont crée ensemble des 
perspectives professionnelles en Arménie qui 
commencent à ratrapper celles de l'étranger. 

Ces développements soulignent un élément crucial qui 
n'existait pas il y a quelques années : Même si 
l'Arménie n'est pas encore une économie entièrement 
développée, le fait de s'y établir n'est plus un sacrifice 
personnel, ni une épreuve. Posez la question aux 
rapatriés arrivés récemmentet vous obtiendrez une 
réponse similaire: Le niveau de satisfaction et 
d'accomplissement sur le plan personnel emporte de 
loin sur leur attentes initiales notamment pour ceux qui 
ont élaboré leurs projets et ont consciemment franchi ce 
pas. Cela est en train de créer un cercle vertueux car 
les conditions améliorées attirent davantage de talents 
vers le pays, en le poussant un cran plus loin et en 
créant des vagues de communication positive, qui à leur 
tour, convainquent plus de personnes de venir. 

Deuxièmement, le monde qui nous entoure est entré 

Ndlr: (*)Il s'agit d'Arméniens de Syrie qui ont fui la guerre. 

dans une phase de turbulence accrue. Les pays dans 
lesquels les communautés arméniennes ont bénéficié 
d'une stabilité relative et une renaissance prospère 
après la calamité du génocide (le Liban, l'Irak, la Syrie, 
l'Egypte et l'Ukraine, pour ne citer que les plus évidents) 
ont récemment vécu des horreurs dues aux conflits 
civils, à la violence interethnique et religieuse et à 
l'instabilité économique. Mais le malaise est beaucoup 
plus profond. Il semble actuellement que le principe de 
longue date selon lequel il existe une vie plus sure 
ailleurs que dans notre patrie est aussi mis à rude 
épreuve. La stabilité et la sûreté ne peuvent pas 
s'acquérir facilement ; Elles doivent être gagnées et 
consolidées à travers le développement viable des 
institutions de la société. Il se trouve qu'en Arménie 
l'Etat et la société ensemble ont démontré plus de 
durabilité et de résistance au stress que plusieurs de 
ses pays voisins. Le niveau de la sécurité personnelle 
en Arménie est le même ou meilleur que dans la plupart 
des sociétés occidentales, notamment en matière de 
criminalité et de terrorisme. La grogne sociale, bien que 
très sérieuse, ne se manifeste plus sous des formes 
violentes. L'armée qui défend une longue et épineuse 
frontière avec l'Azerbaïdjan, subit moins de victimes 
que dans le passé et sa prouesse militaire s'accroit 
chaque année. 

Tout cela mène au deuxième postulat: S'établir en 
Arménie peut être un choix sage pour assurer un avenir 
plus prévisible à votre famille, et le défendre à côté de 
vos compatriotes , même si vous pensiez le contraire 
dans un passé récent. 

Ceci dit, nous sommes encore loin d'avoir bâti le pays 
de nos rêveset il n'est pas facile d'en finir avec le passé 
soviétique. Malgré plusieurs développements encou­
rageants récents, la situation économique globale dans 
le pays est encore mitigée notamment d;:ins les régions 
rurales et au-delà des villes principales. Il reste 
beaucoup à faire pour créer des institutions étatiques 
modernes, efficaces et transparentes et pour établir une 
réelle démocratie et un état de droit. De même, une 
paix durable avec les voisins doit encore être instaurée, 
et le renforcement des capacités militaires est une 
condition préalable ardue pour obtenir des conditions 
équitables dans l'accord de paix à conclure. Pour 
surmonter ces défis il est nécessaire d'injecter en 
Arménie des expériences mondiales, des pensées 
modernes et un engagement dévoué sur les plans 
personnel et professionnel, ce qui permettrait de 
conduire le pays sur le chemin de sa ~ ~ ~ p.9 
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>-~>-transformation dans les années et décennies à 
venir. Il existe de bons exemples individuels de tels 
engagements de la part de bénévoles, mais le temps 
est venu pour intensifier ces efforts pour créer un 
mouvement global au niveau national. C'est le moment 
où tout ce que nous avons accumulé en talents, 
capitaux, relations et passion pourront être canalisés 
pour servir le pays et assurer son avenir, plutôt que de 
se disperser dans des endroits qui ne porteraient 
aucune trace de notre existence d'ici quelques 
générations. C'est le moment où nous avons enfin la 
chance de préserver notre héritage chez nous en le 
reliant à la modernisation de notre patrie. 

Dans le passé, des efforts ont été déployés pour 
soutenir le pays, mais ils ont souvent échoué et ont 
engendré de l'amertume et de la fatigue. 
Heureusement qu'il se dessine une formule de plus en 
plus efficace, que beaucoup d'entre nous pourraient 
aussi appliquer. Au cours de la dernière décennie, 
l'Arménie a enfin élevé sa première «génération de 
l'indépendance», et ces jeunes Arméniens essaient 
actuellement de mettre en œuvre leur énergie pour 
faire progresser leur pays et leurs propres fortunes. 
Cependant, très souvent ils ne savent simplement pas 
comment canaliser leurs efforts, et beaucoup 
pourraient les gaspiller inutilement ou, pire encore, 
envisager l'immigration. C'est là où les rapatriés 
pourraient intervenir - les brillants professionnels 
arméniens vivant à Paris, Moscou, Buenos Aires, San 
Francisco ou Toronto, qui pourraient investir dans 
l'élargissement du réseau de l'éducation moderne et la 
création d'entreprises compétitives en Arménie; les 
médecins accomplis qui pourraient former la prochaine 
génération de chirurgiens ou de cardiologues ; les 
entrepreneurs en technologies ambitieux dont la 
prochaine initiative ferait grimper en flèche une équipe 
locale hautement performante ; les officiers militaires 
qualifiés qui pourraient injecter la pensée moderne et 
des compétences de guerre avancées à l'armée 
arménienne. Bref, les rapatriés pourraient servir et 
servent déjà de catalyseurs, libérant le potentiel 
existant dans le pays. C'est un travail dur et les 
rapatriés doiventsouvent créer des opportunités plutôt 
que de profiter du fruit facile et prêt à l'emploi. 
Toutefois, ceux qui ont essayé récemment et ont fait 
preuve de persévérance face aux difficultés initiales, se 
sont rendu compte que ces efforts ont enfin porté 
l'impact désiré, et sont collectivement en train 
d'inverser la situation dans le pays. De surcroît, 
beaucoup de ces efforts convergent actuellement pour 
poser les fondements d'une société de droit, 
démocratique et dynamique sur le plan culturel au fur 
et à mesure que les rapatriés commencent de plus en 
plus d'exercer leurs devoirs civiques et leur activisme 
en Arménie en devenant des acteurs qui se font 
entendre. 

En remontant la boucle vers le début, la transformation 
de l'Arménie à laquelle nous assistons nécessitera 
davantage d'efforts et ressources de la part de tous les 
Arméniens, qu'ils soient de nouveaux émigrés ou de 
descendants de quatrième génération des survivants 
du génocide. A la différence du passé toutefois, il ne 

Vient de paraître 

"Et je ne portai plus d'autre habit" 
Rousseau !'Arménien 
de Chakè Matossian 

Ed. Droz, Genève , 152 p. CHF 52.35 
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Rousseau décida un jour de s'habiller en Arménien. Il 
déclara : " Et je ne portai plus d'autre habit ». Il était 
nécessaire d'examiner ce choix vestimentaire décisif à 
la lumière de l'œuvre, incluant l'expérience vécue et les 
lectures du philosophe, pour montrer que loin de 
ressortir au caprice ou à l'utilitaire, loin d'être 
anecdotique, l'habit arménien s'accorde avec l'univers 
de pensée de Rousseau. C'est l'habit qu'il habite. 

Les différentes dimensions symboliques de l'habit 
arménien examinées ici confèrent à ce choix 
vestimentaire une valeur de signe, éclairant les 
questions philosophiques et politiques cruciales aux 
yeux de Rousseau : l'immortalité de l'âme, le 
commerce entre les hommes. L'habit arménien 
recouvre le moi physique, imaginaire, musical et 
spirituel du citoyen de Genève, il lui procure l'aura du 
mage, l'animalise et le divinise tout à la fois. Seul l'habit 
arménien aura montré Rousseau dans toute la vérité 
de sa nature et l'aura désigné comme ce qu'il est : 
« autre"· 

Chakè Matossian est philosophe, docteur en Théorie 
de la Communication. Elle a enseigné à l'Université 
Nouvelle de Lisbonne et est actuellement professeur à 
l'Académie Royale des Beaux-Arts de Bruxelles -
Ecole supérieure des arts. Elle a publié de nombreux 
articles dans différentes revues internationales, des 
textes de catalogue et collaboré à des ouvrages 
collectifs ainsi qu'à des colloques et séminaires. 

s'agit plus de contribution annuelle au Fonds 
Arménie, de lutte contre les injustices du passé, ou de 
don d'habits usagés aux villages frontaliers. Malgré le 
fait que chacune de ces actions a joué (et continuera 
à jouer) un rôle important, elles ne créeront pas la 
durabilité et la croissance à long terme pour le pays. Il 
s'agit de moderniser l'Arménie actuelle et de l'intégrer 
dans l'économie, la politique et la société au niveau 
global, un processus dans lequel vous et un jour vos 
enfants sont le lien réel. Cela pourrait signifier pour 
vous de vous établir physiquement ici, d'engager une 
équipe de programmeurs, de transférer ici la 
fabrication ou le centre de développement et de 
recherche de votre entreprise, de consacrer de votre 
temps pour former la prochaine yénération de 
médecins, artistes, cinéastes, entrepreneurs, 
politiciens, soldats , spécialistes en marketing, 
viticulteurs ou ingénieurs en production, c'est à vous 
de choisir. 

Raffi Kassarjian est consultant au conseil de Converse 
Bank à Erevan. Il est fondateur et président de Repat 
Armenia Foundation 

Avetik Chalabyan est le directeur de McKinsey & Co. à 
Moscou. Il est fondateur et membre du conseil de 
Repat Armenia Foundation 

(Article paru dans Armenian Weekly et traduit de 
l'anglais par Artzakank) 



La visite du président de la 
Confédération Didier 

Burkhalter en Arménie 

(www.genocide-museum.am) 

Dans le cadre de sa tournée dans les Etats du Caucase 
du Sud, le président de la Confédération Didier 
Burkhalter, président en exercice de !'Organisation pour 
la sécurité et la coopération en Europe (OSCE) est 
arrivé à Erevan le 4 juin 2014, après avoir visité Bakou 
et Tbilissi. 

Les entretiens politiques qu'il a menés avec le président 
de l'Arménie Serzh Sargsyan et le ministre des affaires 
étrangères du pays Edward Nalbandian ont porté 
principalement sur le conflit du Haut-Karabakh. 
Président en exercice de l'OSCE, le président de la 
Confédération Didier Burkhalter a soutenu l'idée d'une 
nouvelle rencontre entre les présidents de l'Azerbaïdjan 
et de l'Arménie, qui pourrait inaugurer un processus de 
négociations structuré permettant d'aboutir à un accord 
de paix. Par ailleurs, il a plaidé en faveur d'une 
application rigoureuse des mesures visant à garantir le 
respect du cessez-le-feu conclu en 1994. Malgré 
l'accord de cessez-le-feu, de nombreux incidents 
violents surviennent aujourd'hui encore près des 
frontières et le long de la ligne de cessez-le-feu. Cette 
situation est inacceptable aux yeux du président de 
l'OSCE, qui a réaffirmé que la présidence suisse de 
l'OSCE était disposée à assister le Groupe de Minsk et 
les parties au conflit dans leurs efforts pour instaurer la 
paix, si tel est leur souhait. 

Dans le cadre de sa politique de paix, la Suisse est 
disposée à soutenir ce processus, y compris lorsque sa 
présidence de l'OSCE aura pris fin, si les parties 
concernées le souhaitent. 

M. Burkhalter s'est par ailleurs félicité de la bonne 
coopération qui existe entre les autorités arméniennes 
et le bureau de l'OSCE à Erevan, grâce à laquelle 
plusieurs séries d'entretien réunissant des représentants 
des autorités, des partis politiques, de la société civile, 
des médias et de la communauté internationale ont pu 
être organisées l'an dernier lors de la réforme électorale. 
Les réformes en cours dans le domaine de la politique 
intérieure étaient à l'ordre du jour des entretiens que M. 
Burkhalter a menés avec le président du parlement 
Galust Sahakyan et avec des représentants de 
l'opposition au sein du parlement armenien. 
Parallèlement, M. Burkhalter a invité l'Arménie à 
participer à une conférence régionale de la société civile 
que la présidence suisse de l'OSCE organise en 
septembre à Tbilissi, la capitale de la Géorgie. 

Le président de la Confédération a en outre abordé 

Ubqwp ULbmtq!bw11'1 «Avedikyan 
Dictionary» llw1Uwi.bnllnL1&'1LllD 

ll111wmwl1 nL11'1 lf'lpllbLnL 
wpluJ'mwhwJbptllo Lf'nnwgnLrct'1L11'1g 

l,n[lwqnJlt lllbtultnLnqtiwubrio n~ LitiwJlt hbzlllwgltnLLI 
blt uwriri.l.Jwltg wnoribwJ Ljbwlt~lt nL [WJÙ hltwriw­
Ln[lnLfàllLltltbri uUlbJ1~mLLI hw11n1111wljgnLfàbwlt hwuwri, 
WJ[l.J.. oqùnLLI bù umlnflbl UlWflpbfl [bqnLltbri: ~w2mti 
wnùb[mJ. w2tuw11hwulfitirn hwJnLfàbwù 2112wùnLLI 
LfwJribùll [bqnLti tiuwgnqabwù LI.. UjWhUjwltnqabwlt 
LjwriU.nrinLfàllLltQ' Lftlj mwriti wnw2 UUlbJ1~mLbg 
«avedikyan.com» LjwJ~O, nrilt wngwltg pwnwriwlt t 
WUjwhml.nLLI brib~ [bqnLmf W[ll.J..UUlWhWJb[ltù, 
fànLfl~britlt LI.. wltq[ britlt: UJu briwqtirio Lfbb 
ùzwùwljnLfà!iLù nLù!i [OnL[l~WhWJnL[ObWÙ 2fl2WÙnLU 
hwJwtuounLfàbwlt Lfwljwriri.w4o pwriôriwgltb[nL 
Ulbuwltljl1Llttig: UJÙ WLWq ub11ù111llt Lj'oqltti ~LinnWÙW[ 
LfwJ11bltl1 [bqnLù, tiul.J nLuwltn11ltbril1lt' umJ.nribl 
hwJbritlt: UJdLI briwqtirio hwuwùblll t «Android» ve 
"iOS» hwllwljwriqb[lnLLI, «Application Store»-nLLI LI.. 
«Google Play»-nLLI: 

l,wttJwôbnltnLrobwù hb111lùwlj Ubqwri ULbmti~bwlto 
wlltù ori «Facebook»-nLLI LI.. «Twitter»-nLLI qn11bn11 
«Avedikyan Dictionary» Ljn~nLnJ1 t2bflnLLI h[lWLljW[lW-
4nLLI t hwJb[ltlt pwnb[l' !iflbùg tiLiwumùbflnLl: 
ULblllll~bwltlt wnw2til.JwJnLLI ùwtuwmbunLLI t tiri 
LjWJ~nLLI WLb[wgltb[ ùwl.J.. ti11wltubritlt LbqnLÙ, 
pwnw11wuti ÔWJÙWJ!ilt mwripbriwl.Jo LI.. uljultwljùbflll 
hwuwri ltwtuwri.wunLfàl1Lùltb11 Ljwqllb[nL pwdtiù: 

(Ankakh.com) 

différents sujets bilatéraux avec le ministre des affaires 
étrangères Edouard Nalbandian; les deux interlocuteurs 
ont signé un protocole d'accord sur la coopération entre 
les ministères des affaires étrangères de la Suisse et de 
l'Arménie. 

Les relations entre la Suisse et l'Arménie sont bonnes. 
Les échanges commerciaux entre les deux pays ont 
atteint près de 40 millions de francs en 2013. La Suisse 
exporte essentiellement des produits pharmaceutiques, 
des montres, des bijoux et des machines en Arménie et 
importe surtout des textiles et des pièces d'horlogerie. 
Une mission du Secrétariat d'Etat à l'économie (SECO) 
se rendra prochainement à Erevan pour y mener des 
entretiens. 

Dans le cadre de sa stratégie de coopération 2013-2016 
pour le Caucase du Sud, la Suisse soutient en Arménie 
des projets portant notamment sur la prévention des 
catastrophes naturelles, la protection des 
personnesvulnérables et le soutien aux petits paysans. 
Elle a débloqué à cette fin un budget de 29 millions de 
francs pour la période susmentionnée. 

Source: DFAE 

Ndlr: Ajoutons que lors de cette visite d'Etat en Arménie, 
le président de la Confédération et sa délégation se sont 
rendus au Complexe commémoratif de Tsitsernakaberd. 
La délégation suisse a déposé des fleurs devant la 
flamme éternelle et a honoré la mémoire des victimes 
innocentes avec une minute de silence. M. Burkhalter a 
déposé une gerbe devant le Mémorial des victimes du 
génocide des Arméniens et a planté un sapin dans 
l'Allée de mémoire. 



Les Jeunes Professionnels Arméniens à Genève 

YP (Young Professionals) de l'UGAB, est un réseau 
croissant de jeunes entre 22 et 40 ans qui favorise 
les rencontres informelles entre les jeunes 
professionnels arméniens. Le premier YP a été créé 
en 1995 à Los Angeles et depuis 19 ans il se 
développe dans plusieurs pays du monde ou il y a 
une forte présence arménienne, devenant ainsi le 
plus grand réseau des jeunes de la communauté 
arménienne. 

Encouragées par les Young Professionals de l'UGAB 
de différents pays du monde, nous avons eu l'idée de 
re-lancer l'antenne à Genève. L'équipe est constituée 
actuellement de 3 personnes, toutes de milieux 
professionnels et d'origine géographique différents : 
Siroune Der Sarkissian, Elena Lazyan 
etAstrigMarandjian.Nous sommes continuellement à 
la recherche de personnes motivées quivoudraient 
s'engager et contribuer au renforcement de liens 
sociaux et professionnels de la jeunesse arménienne 
à Genève. 

Les activités 

Le 28 janvier 2014, notre invité d'honneur était 
Vicken Bayramian, juriste spécialisé en droit 
international des affaires. Il a partagé avec nous son 
expérience professionnelle et son savoir-faire en 
terme de coaching avec des juristes et avocats 
d'affaires. Puis, nous avons pu continuer nos 
discussions informelles avec l'ensemble des 
participants, en profitant de quelques verres de vin, 
autre passion de Mr Bayramian. 

Le 11 avril nous nous sommes réunis à la Taverne de 
la République pour une soirée Jeux de société 
(Nardi, dominos, cartes, etc.). Compte tenu de la 
provenance variée des Arméniens de Genève, c'était 
une excellente opportunité de communiquer dans la 
bonne humeur au delà des barrières linguistiques. Le 
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troisièmeafter-work a eu lieu le 15 mai au Soleil 
Rouge en présence d'ArekGurunian, stand-up 
comédien et acteur, et SarkisOhanessian, 
présentateur télé, comédien. 

Et enfin pour marquer l'été et profiter du jardin privatif 
du Centre arménien de Troinex, nous avons organisé 
le 29 juin une grande fête dansante ou les gémeaux 
étaient à l'honneur. 

Nous touchons différents groupes de jeunes de 
formations et trajectoires professionnelles différentes. 
C'est ce qui fait la richesse de nos rencontres. Parmi 
eux on compte des fonctionnaires internationaux des 
Nations Unies peu présents dans la vie 
communautaire, leurs époux(se), les expatriés, et 
aussi les Suisses d'origine arménienne. Nous 
sommes heureuses de constater une nette tendance 
à l'augmentation de nouveaux participants lors de 
chaque soirée. Nous sommes à l'écoute de leurs 
demandes et essayons d'organiser les 
événementsqui répondent à leurs attentes. 

Outre nos after-worksreguliers, nous envisageons 
des cours de français pour débutants à partir de la 
rentrée. En automne 2014 il est prévu également un 
stage de Systema/Self défense avec JéromeDarian 
au Centre arménien de Genève 

En hiver nous aimerions faire un long weekend à la 
neige. A part cela, il est évident que les YP seront 
impliqués dans la commémoration du Centenaire du 
Génocide de 1915. 

Nous, Arméniens, nous portons des valeurs 
universelles que nous cherchons à préserver; valeur 
de la famille, de l'entraide, de la solidarité, de 
l'accueil qui sont au cœur de notre résolution et de 
notre succès mais aussi de l'impact de notre 
communauté auprès des autres communautés. 

Notre devoir est d'aider chaque Arménien qui en a 
besoin - que cela soit un étudiant, un jeune 
professionnel, un chômeur, un sans papier, une 
personne âgée. Plus précisément les YP doivent 
avoir ce rôle de renforcement du capital social au 
sein de la communauté en facilitant la mise en 
relation et l'échange d'information. Rejoignez-nous ! 
Pagefacebook 
https://www.facebook.com/pages/AGBU-Young­
Professionals-Geneva 

Pour le comité des YP Genève 
Siroune Der Sarkissian et Astrig Marandjian 
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Récital de musique 
arménienne à travers les âges 

Karine Mkrtchyan Sona lgityan 

Dans le but de financer partiellement la réfection et 
la mise aux normes du centre Espaces à Erevan où 
les clubs, conférences et formations professionnels 
rencontrent un franc succès dans la mesure où ils 
répondent à un fort besoin de nouvelles 
compétences, KASA (Komitas Action Suisse­
Arménie) a organisé un concert de musique 
arménienne dimanche, le 4 mai 2014 à 17h00 au 
Centre paroissial de Bernex-Confignon. L'après-midi 
nous a également permis de faire la connaissance 
de Fabien Krâhenbühl, archéologue, dont une 
souscription est lancée pour la brochure de 64 
pages qu'il est en train de préparer intitulée Pierres 
sacrées d'Arménie. 

La partie artistique était assurée par Kariné 
Mkrtchyan, soprano, qui, accompagnée par la 
pianiste Sana lgityan, avait concocté un riche 
programme varié de musique arménienne, allant du 
barde caucasien Sayat Nova à Mirzoyan en 
première partie, et dédié au Père Komitas en 
seconde partie. Les spectateurs, venus nombreux, 
ont grandement apprécié le talent de nos deux 
artistes et des applaudissements nourris ont ponctué 
les morceaux tantôt mélancoliques, tantôt gais et 
vifs. 

A l'issue du récital, de somptueux mets de la cuisine 
arménienne et européenne attendaient les convives 
qui ont également délecté leurs papilles et ont eu 
l'occasion de discuter ensemble et de nouer des 
relations en prolongement du concert. 

KASA continue d'organiser des voyages à thème en 
Arménie, mais également en Géorgie, en Turquie et 
au Karabakh, d' ici la f in de cette année: du 29.5 au 
10.6 (L'Arménie à fleurs) ; du 30.6 au 15.7 (Saveurs 
d'été); du 10.9 au 25.9 (Nord d'Arménie, Georgie et 
Est de Turquie) et du 8.10 au 21.10 (Les ors de 
l'Arménie) . Vous pouvez consulter le site 
www.kasa.am, envoyer un courriel 
aukasa@kasa.am au appeler le 021 728 50 78 
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Uf1pqbpnL ljnrinl{pù Llt2 fàWqÙnLWÙ Oà UO 40 tl.JWJ[àt 
qw1ù: 

(inppqnù) 
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UbU1f1npf1, ULl:q!UWbU1(1lirct'1 tn 
llnLUW Lli(lptb =IWJlil'ID 

'flwl!lllwpwù Ouuwù Bto-12b11h ùnri ùwtuwàbnùnqa­
bwup pwgnLwb tri pwgp4ùb11nL ùnri gnLgwhwù11tu 
un, nri 4D gn[wgùtri hwrihLll lilWllh wnw2 Uùl!lpn.J2h, 
Utb.J2UWÙl!lllbfàh bL lJnLuw Lbriwù hwJb!lnL 4bwù-12ù nL 
wqqwJhù hwulilwlilnLfàpLùùbrio: UJu uwupù 4n 
hw11.nrir1.t Lppwùwùh "Uq11w4" oriwfàbllfàQ: 

Ouuwù eto-12b11, hùlUjtU ùwtun1111 gnLgwhwù11tu­
ùb11nLù, WJU wùqwu Wl 4' oqLnwqnribt omwùl!lo 
Bwrito BwtnLLibùnJh pwgp4ùbrinL wùoripùw4 4briUJm! 
6ntu hwLw.J2wbnù: 8nLgwhwù11tuo w1111tù Lfbb hb­
LnW.J211.J21lnLfàhLù JWnw2wgnLgwb t: 

UJu wnpfàml. Ouuwù Bto-12b11h hpLlùwb «'flhri 
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ùnri hwlilnll LfQ, nri hwrinLuUl t n'l UhWJÙ gnLgw­
hwù11tup QÙf'àWQ.J2hù gnLgw1111nLwb pwgp4ùb11nL 
ù4wriùbriml., WJl ùwbL' Uùlllhn-12h, Utb-12uwùl!11lbfàh bL 
LiwùwLWÙfl lJnLuw Lbriwù Lfwupù UJWlI1Lfw4wù 
lllbll.b4nLfàhLùùbrinLI.: Ouuwù eto-12b11 WJU 4briUJm.t 
11w11àbw[ 2WlI1 4wribLnll ÙUJWUlil nL bwnwJnqapLù LfQ 
40 pbrit hwJ LI2w4nJfàhù nL wùgbwthù: Uù 2wl11 
turi.6wlfpl!l 4briUJm.t UJWlilllWUlllWb nL qrih wnwb t 
WJfl pùw2tuw11hhù Lft2 qlilùnLnri. -12w11.w-12ùb11nLù nL 
hWJb!lnLÙ UWUhù UjWlI1UW4Wù l!lbll.b4nqapLÙÙb!l, 
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11wb-12hù Lft2 hwJbllQ bripbLlù pwriqwLw6wb bù, 
bripbLlù ùwhwù2wb bù' QUUl -12w11.w-12w4wù Ll.b11h­
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Nettoyages 
15, ch. Pré-de-la-Fontaine 

CH - 1217 Meyrin 

Zaré KURKDJIAN 

Tél. 022 785 01 85 - Fax 022 980 02 37 -E-mail: big-net@big-net.ch 

Un concert exceptionnel 
C'est ainsi que je qualifierais cette soirée du samedi 
24 mai au Victoria Hall organisée par Concertus 
Saisonnus et dédiée à deux œuvres majeures 
d'Antonin Dvofâk. 

La première œuvre était le sublime Concerto pour 
violoncelle en si mineur op. 104 par !'Orchestre de 
Ribaupierre, dirigé par son chef Luc Baghdassarian 
avec en soliste François Guye dans une 
interprétation grandiose. Il est bien dommage que 
l'on n'entende pas plus souvent en soliste ce 
merveilleux violoncelliste à la sensibilité musicale 
soutenue par une technique parfaitement maîtrisée 
et un son bouleversant. Il faut dire que ce soir-là Luc 
Baghdassarian, dans une très grande forme sût 
établir entre son orchestre et le soliste une « entente 
parfaite ,, où tout était « harmonie et beauté » pour 
le grand bonheur du public. Celui-ci ovationna très 
longuement et très bruyamment cette exécution et 
cela permit à François Guye de nous «offrir,, un 
extrait d'une Suite pour violoncelle seul de Jeari 
Sebastien Bach avec une élégance, un phrasé et 
une sensibilité rare. 

Après l'entracte c'était la Symphonie N° 9 en mi 
mineur opus 95 dite « Du Nouveau Monde » qui était 
programmée. Quel bonheur d'écouter cette 
Symphonie, archiconnue, dans une interprétation où 
le chef avait su insuffler à son orchestre cette 
"clarté "• cette impression de «grands espaces,, 
avec ce sens du temps parfois « suspendu ,, 
alternant avec des envolées pleines de puissance et 
de lyrisme. Enfin nous avions une interprétation qui 
« respirait » et que l'on pourrait écouter avec un 
plaisir tout neuf. Luc Baghdassarian toujours plein 
de dynamisme et d'exigences à dû, j'en suis sure, 
être particulièrement fier de son orchestre et des 
remarquables premiers pupitres. 

Un grand coup de chapeau à Luc Baghdassarian et 
à François Guye pour la qualité de ce beau concert. 

V.B.S. 

wnw2 WJuorinLwù fdnLll.J2hnJ uwhlfwùùbrinLù ut2 
4wJhù wLbth .J2WÙ hwqwri qpLri.bri, nrinùg 
pùw4inLf'àPLÙQ wl1pn11.2nLl.hù 4wLI llbb llwuwlfp 
hwJbrit 40 pwri.4wùwri: UJuori llhWJÙ l1t4 qhLll. 
Llùwgwb t: '-1.wqo~LD qhLll.Q: UJu qhri-120 
UjWU11lWUU1nLbgwL '-1.wqo~m qhLll.h UjWU1UnL13bwù 
Ll.llWJ tnJu uLtinbtnL ÙUJWU1W4ml., PWJQ Ll.b112hù 
hw2mml bribLwù b4wL U[bµuwùmribfàh, Uùmpnµp nL 
lJnLuw Lbriwù hwJbrinLù UJWLI1LfnLfàbwù Lfwupù [WJÙ 
nLUnLLlùwuprinLf'àPLÙ UQ»: 

(tnwqnJù) 
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COMMUNICATIONS 

NAISSANCES 

Mikael et Anne-Cécile Kassighian ont la joie 
d'annoncer la naissance de leur fille Anne­
Gabrielle, Céleste, Loussiné le 7 juin 2014 à 
Genève. 

Toutes nos félicitations aux heureux parents. 

DECES 

Mme Ophélia Shahnazarian, survenu le 1 O juin 
2014 à Genève. 

Toutes nos condoléances à la famille. 

Pour Artzakank-Echo 

A la mémoire de Mme Ophélia Shahnazarian 
Mme Anahide Mesdjian CHF 1 OO.-

A la mémoire de Mme Astrig Marandjian, grand­
mère d'Astrig Marandjian Lapeyre 
Don anonyme CHF 1 OO.-

Remerciements chaleureux de la part du comité 
d'Artzakank-Echo 

REMERCIEMENT 

Profondément touchées par les 
nombreux témoignages de sympathie et 

d'affection reçus lors du décès de 
Madame Ophélia Shahnazarian 

les familles Azadian et Shahnazarlan 
vous remercient sincèrement de votre présence, 
de vos dons, de vos messages de condoléances 

et vous prient de trouver ici l'expression 
de leur vive reconnaissance. 

· <l,hpumhm]uou Qmpghppn] hL 'Lto2m:ia-tiJi 
bq hri. hgmqmh mpmpnri.m:ia-hmhg chmfwhmqmgnm 

Messes arméniennes en 
Suisse alémanique et à Neuchâtel 

fcl-mwl.jm!J dwô <lwJp -<wugt 
Date Heure Lieu Adresse 

13.07 .2014 13 OO 
Rom. Kath. 8600 Dübendorf 

Kirche ZH 

03.08.2014 13 OO 
Kath. Kirche 5415 Baden 
Nussbaumen AG 

17 .08.2014 15 OO 
Eglise St. Pierre 2087 Comaux 

de Cornaux NE 

24.08.2014 13 OO 
Rom. Kath. 8600 Dübendorf 

Kirche ZH 

07.09.2014 11 OO 
Kath. Kirche 8280 Kreuzlingen 

Bernrain TG 

21.09.2014 15 OO 
Eglise St. Pierre 2087 Cornaux 

de Comaux NE 
www.armenische-kirche.ch 

Pfr. Shnork Tchekidjian Tel: 079/704 74 87 
E-mail: dershnork@hispeed.ch 

A la recherche des contes des Arméniens 

Pour le projet d'un livre (en allemand) avec 
des portraits (texte et photo), jecherche des 

Arménien(ne)s, qui me racontent leur histoire. 

Pourquoi vous vivezen Suisse ? Quel chemin 
vous ou vos parents (ancêtres) ont pris pour 

yarriver ? Comment vous êtes attaché 
à votre culture? 

Veuillez contacter: 
Manuschak Karnusian, journaliste, 

3147 Mittelhâusern, 
Tél. 079484 71 75, 

manuschak@gmx.ch 

Remerciements 

L'équipe du journal Artzakank-Echo remercie 
chaleureusement et sincèrement les fidèles 

annonceurs, les membres cotisants (souvent 
généreux) et les chers donateurs de leur soutien 
permettant la parution ininterrompue du journal 

depuis plus de 28 ans. Un grand merci également 
à toutes les personnes qui écrivent des articles et 

ainsi contribuent au succès d' Artzakank. 

Cl..Of'~U4ULl°'2 

U{1àwqwùq b114wl1ubwJr tuLipwqrw4wù 4wql1o rr 
tunrrù brwtuLnwqrLnnqarLùO 4o JWJLnùt pnLnr 

WÙnÙg n[lnùµ rflbÙg bwùnLgnu.Jùb[1nt.J.1 
ùnLrf1wlI1nLnqarLùùb11ml bL wnwLnwàbnù wùri.w­
l1w4.6w11ùb11ml. 4'wu.iwhn4.bù rabrrarù wùtuwljlwù 

LnJU OùbWjnLUO WLbLr pwù 28 LI1Wf1rùb[1t r 4.br: 
'-lwr~nLfàrLùO 2ùn11hw4wLnLfàrLù 4o JWJLnùt ùwbL 
pnln[l WJÙ WÙàb[lnLÙ n[lnÙp rflbÙg JOfl.nLWbùb11n4. 

4o uwLnwrbù rabrrarù Jw2n11.nLrabwù: 

DEMENAGEMENT: 

Nous vous prions de nous communiquer votre 
nouvelle adresse pour que nous fassions la 

rectification nécessaire et que vous continuiez de 
recevoir Artzakank. En cas de retour, votre 

ancienne adresse est supprimée de notre fichier. 

La rédaction 

IMPORTANT! 

Dernier délai pour recevoir des articles et 
communications à publier dans notre prochain 
numéro: 15 août 2014. En cas de retard, veuillez 
prendre contact avec la rédaction AVANT cette date. 

ur~uqu~qARTZAKANK-ECHO 
Case postale 153 - 1211 Petit-Saconnex 19 

Responsable de la publication : 
Maral Simsar-Tonbazian 

Tél: 022 700 36 85 
Courriel: artzakank@worldcom.ch 
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ECOLE TOPALIAN 
Fondation Hagop D.Topalian: Route de Troinex 64, CH-1256 Troinex (Genève) 

ecole.topalian@centre-armenien-geneve.ch ; www.centre-armenien-geneve.ch 

No. 10 préparé par Maral Wurrry 

Encore une année laborieuse se termine à l'école 
Topalian en attendant la prochaine qui sera sans 
aucun doute une année aléatoire pour les élèves de 
8 ans et plus, qui auront cours, à l'école suisse, les 
mercredi matins alors que pour les tout-petits, il n'y 
aura aucun changement. Que faut-il faire et comment 
faut-il agir? 

Selon les vœux, de notre bienfaiteur Monsieur Hagop 
T opalian, nous faisons notre. mieux pour assurer les 
cours au sein de l'école. Transmettre la langue, la 
culture et l'histoire arméniennes aux futures 
générations. 

Nous sommes naturellement disposés à nous 
adapter aux circonstances et à un nouveau rythme. 
D'après nos sondages auprès des parents d'élèves, 
l'organisation des cours le samedi paraît peu 
probable mais pas impossible. En effet, une présence 
régulière des élèves aux cours ne peut pas être 
garantie, en particulier en hiver où les parents 
d'élèves préfèrent les cours de ski. De ce fait 
organiser les cours des plus de 8 ans, les mercredi 
après-midi, reste encore le jour le plus convenable 
pour tous. 

Etant donné que le bus nécessiterait beaucoup de 
temps pour traverser la ville et ramasser tout le 
monde, nous pourrions envisager d'organiser : 1) un 
service de ramassage, à condition que le nombre 
d'élèves soit convenable (plusieurs points de 
ramassage seront fixés) ; 2) un service de 
covoiturage entre parents; 3) reculer l'heure du repas 
à 12h30 au lieu de 12h pour que tout le monde 
puisse prendre ses repas; 4) commencer les cours à 
partir de 13h30 à 16h30. Le Bus peut, comme à 
l'accoutumée, après les cours, déposer vos enfants 
chacun chez soi. Certaines activités pédagogiques 
pourraient avoir lieu le samedi. 

Comme vous pouvez constater, nous étudions toutes 
les possibilités et toute autre proposition constructive 
de votre part sera la bienvenue. Veuillez faire 
parvenir vos suggestions ou vos remarques à l'école 
auprès des enseignantes ou par mail. 

Ne privez surtout pas vos enfants de fréquenter 
l'école arménienne, car ils ont besoin pour se 
construire de connaître leur langue, leur histoire et 
leurs racines. L'école voudrait remercier Nevrik, 
Valya, Betty, Asia, Anna, Maral et Marie pour leur 
présence si précieuse et bénéfique auprès de nos 
élèves, ainsi qu'à Raffi, Meda, Garabed et Mikael, 
responsables des cours d'échecs Topalian du samedi 
matin, qui perdurent depuis 6 ans. L'Ecole voudrait 
féliciter Mikael dont la famille s'est agrandie avec 
l'arrivée d'une petite fille. 

L'école Topalian vous souhaite d'excellentes 
vacances et vous donne rendez-vous à la rentrée 
prochaine : Mercredi 17 septembre 2014. 

2007-2014 fitolhw1 bwù nwnngh w2wL1bnU1 

"Lwtu bL w11w~, Lj'nLqbLf 2ùnrihwl.jw1.nqa-tiLù JWJLnùbt. 
'llwrinù 8wl.jnp làOLPWLbwùtJù nr Lfbq ùnLtJ!"lbg WJU 
fl.Lllringo :1à0Ltiw1.bwù 4.wrictwriwùo brl.Jrinri11 
oùmwùti.12 Lfoù t tiri pn1.nri wzwLJbrmùbrimù hwLfwr: 
lJWUÙWLn!"l zùn[lhWLjWLnLfë!-tJLÙÙO[lU lJO JWJLnùbLf 
Ortinr11 Uùti LJburnL4bwùtiù nr Lfbq hwLfwri briwo t 
utiriwLtifl LfbôLfwJr : "Lw wLftù Onrib.122wpra-ti Lfbq 
hwLfwri utiriml LJo Lljwmrwumt hwubri 6wzbr: 
Li'nLqbLf ùwbL nLrtrtbL JW[lqwù.12ti tuou.12u bL 
zùn[lhWlJWLnL[êl-tJLÙÙO[lU làOLPWLDWÙ fl.Llj[lngtJ 
nLUnLgtJLùbrnLù' 8ww.Itilj, lJbfl.W, "LbLritiLJ, Uùti bL 
4.w1.tiw, nrinù.12 mwritiùbrnL oùra-wg.12tJù Lfbq 
unrnLbgnLgtJù hwJ 1.bqnLtiù htiu.120 bL 1.Jbq Ltintuwù­
gbgtJù tiribùg utrio hwù11-tl4 hwJ uzwl.jnJra-tiù bL 
~WJ[lDÙtJ.J2tJÙ: 

1à0Ltiw1.bwù 4.wrictwriwùo Lfbq ùnLtirl:ig wùLfn11wùwLt1 
oribri, oùl.Jbriùb[l bL Jtizwmwljùbri: 
èùnrihwl.Jwt. bLf bL WÙLWLP brwtuLnWLljW[lLn: 

Uljw~ -l'1Ln'1 

Tout d'abord, je voudrais remercier Monsieur Hagop 
Topalian de nous avoir fait don de ce bel 
établissement. L'école T opalian est comme une 
deuxième famille pour tous les élèves qui la 
fréquentent. 

J'adresse mes remerciements à : Annie Mesrobian, 
à qui je présente tous mes respects et mon 
affection. Elle nous gatte avec des bons repas tous 
les mercredis, en particulier ses pizzas, et le 
moment que nous préférons tous c'est la distribution 
des glaces. Toutes les enseignantes: HasmiK, 
Meda, Nevrik, Ani et Valya de m'avoir appris les 
bases de la langue arménienne et de m'avoir 
transmis le chant, la culture et surtout leur amour à 
notre chère patrie l'Arménie. J'aimerais remercier de 
tout mon cœur cette petite école qui a tout d'une 
grande et qui nous a procuré des moments, des 
souvenirs et des amies inoubliables. 

Marie Wurry 



U.A.S. 

Union 

Gala de la Troupe de Danse SANAHIN de l'UAS 

Dimanche dernier, 25 mai 2014, je n'ai pas regretté d'être allée voir le spectacle de notre 
Troupe de Danse. C'était à Troinex, à la Salle des Fêtes de la Commune, mais un peu éloigné 
de notre Centre paroissial. Le choix de ce lieu est dû paraît-il à la nécessité de disposer d'une 
grande scène, solide, résistant aux sauts de nos danses arméniennes! 
Seize chorégraphies étaient annoncées: - pour la Classe préparatoire dès 7-8 ans, - pour les 
Moyens dès 12 -13 ans et pour le groupe des grands, nommé "la Compagnie", accompagné 
de renforts, dont 4 garçons de Paris. 
La Classe préparatoire nous a donné, seule, trois ballets proposés par Christina Galstian, dont 
les "Papillons de la Plaine Erzeroum", Le "Cordonnier d'Erevan" et "La Réunion des Souris". Les 

trois productions étaient sans faille, exécutées d'une façon précise que je n'avais pas encore pu apprécier les années 
dernières ... Que dire de mon ballet préféré ? Je pencherais peut-être pour le "Cordonnier d'Erevan", mais tout était bon et 
c'est tellement gai de voir sautiller adroitement ces enfants. 
Le groupe des "Moyens" présenta "Les pêcheurs du Lac Sevan", les "Couleurs d'Arménie», "Ararat" et le "Lavach de 
Goumri". La chorégraphie soignée de Christina Galstian était exécutée à un niveau d'adultes qui montrait à quel point le 
travail exigé de ces jeunes par leur professeur est précis et consciencieux. "Le Lavach de Goumri" fut là mon préféré! 
"La Compagnie" renforcée par 4 jeunes garçons de la troupe Yeraz de Paris était certes un modèle. Les ballets suivants 
furent donnés avec art:Christina Galstian a assuré trois chorégraphies: "Séduction à Van", "Cerisiers en fleurs", "Femmes 
arméniennes; VanoushKhanamirian a donné le premier ballet de la soirée, "Fête à Sanahin",AzadKharibian, "Danse de la 
région de Sassoun", finale de la première partie, très grandiose, avec les trois niveaux de danseurs.et enfin, 
NorairMehrabian, d'Arménie, "Au Village de nos Ancêtres" et "Réjouissances en Arménie" par la Compagnie et les 
Moyens au Final. 
Les progrès si notoires de nos danseurs encouragent le groupe à se faire connaître et à se produire plus d'une fois. Il y a eu 
la Kermesse arménienne, les Portes Ouvertes de la Maison de Retraite du Petit-Saconnex, le Festival de la Danse à 
Genève, le Festival Harmonie des Origines, les invitations d'Onex et Porrentruy, toutes manifestations encourageantes pour 
nos jeunes artistes. 

Pour terminer, nos félicitations s'adressent à l'équipe qui s'occupe des merveilleux costumes de nos danses, ainsi que 
de l'habillement des jeunes artistes. Avant la présentation, nous avons "guigné" dans le local adéquat et avons été surpris 

par l'activité fébrile et enthousiaste de tous ces aides bénévoles. SANAHIN A DE LA CLASSE , BRAVO.!. 
E.Baghdassarian 

******** 

Fête de la musique cuvée 2014 
Comme par le passé, notre association a participé à la fête de la musique cuvée 2014 les 
20,21 et 22 juin. 
Pour cette édition, notre stand était situé au cœur du quartier des Grottes, dans le parc 
Beaulieu, magnifique espace de verdure où il y avait cette année une nouvelle scène pour 
accueillir des danseurs et des musiciens. 
Malgré une fréquentation en baisse par rapport aux années précédentes à cause des 

matchs de foot du mondial, nous avons eu un succès considérable avec notre Khorovadz, nos mezzes, nos pâtisseries et 
notre cognac arménien qui commencent à avoir leurs adeptes qui désormais reviennent chaque année. 
Cette année nous avons eu le plaisir d'avoir parmi nous Monsieur Pierrot Hans de la société Ziran (www.ziran.ch) qui nous a 
fait découvrir des produits intéressants importés d'Arménie : des fruits secs, Lavash, des abricots et des griottes, des 
confitures, etc. 
De cette manière, l'édition 2014 a également accompli ses objectifs et nous avons réussi, comme toutes les éditions 
précédentes, à faire découvrir notre culture et nos mets délicieux aux passants. 
Merci à tous les amis de l'UAS pour leur aide et leur fidélité. 
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Ubqwùhg 2wmbf1Q hWJ bù, n11ml.hbmll bùnLbL bù hwJ 
Qùmwùh~nu.I, Lflj11umLb[ bù hLUJLjWLjwù bljbl'lbgnLLf: 
=!wJ bù, n11ml.hbmll tuounLLf bù hwJb11tù: Liwù Lfw1111h4, 
ml.pbf1 nl rat hWJ bù, WJL UjwriqwlljtU nLùbù «hWJ­
Ljwljwù bwqnLLf» LL WJ[Ù ... Plf1WJ2WlPLf1Ù hùpù t uwh­
LfwùnLLf hri hùpùnLrahLùQ LL QùmrinLLf WJÙ ùbriljw­
JWgùbtnL ôlLQ ... PwJg Ljwù ùwll Lfwri11h4, nt.l.J:!bri hWJ 
bù nl rat nriml.hbmll WJl'll4tu hribùp bù uwhlfwùbt 
Ljwlf nLùbù LJ.b11nù2bw[ «W12WLb[nqahLùÙbf1Q», WJ[ hWJ 
bù, nrinLJ.hbmlL ... 11hLiw11ribl bù: 

0UjU1bLU[ hLUJbf1h llwupù tuoub[pU Lfuù12 llh2U1 
202w1.tmLll bùj:! Ljnriump, qriljwù~ùbrih, ubt.Pwljwù 
Lf2wljnJratig LL [bqnLpg hbnnL LlùwLnL gwLnlil 
rabLfwùbriQ: UWLjWJÙ UW UjLUU1UnLrapLÙ t ULUhLfLUùpg 
LUJÙ Ljnl'llf Llùwgwb hwJti wnwLb[nqahLùùbf1h Lfwupù ... 

'1wLhrao Lfbbwgb[ t Uw11wranLLj uwrih Lhb2brihù, wlltù 
ori 4.Wl'l W12WLOU1bLUù wriraùwùnLLf nL qùnLLf tri hribùg 
Ljbù11wùhùbrihù wriwbbgùbLnL WJÙU1bl'l, nLri 
hwJLjwljwù bl.Jbl'lbgnL WLbriwljùbrio Jnl2ù tjlù WJÙ 
pwùp, nf1 llh OWUWÙWLj WJUU1bf1 hf1 UjtU tth hWJbf1 bù 
bl'lbt: uwriwranLLjjl Up. UuU1nLwbwbhù LJ.wùpQ 
wnbl'lbnLwbùbrinlJ. lh Liti lJ.wJri t11 pntnrih hwt.Iwri, 
ùnJùpulj Lfwht.Ib11wljwùùbrio LJ.wtubùnLLI thù bl.Jbl'lbgnL 
11hllwgp bwnbrihg UjU1nLl'l J2Wl'lbl ' wubtnlJ.' llbl'lJ2 t: 
ULUf1LUranLljQ uripwlJ.wJri t11 nl llhLUJÙ hWJbrih, Wj[Ll 
Ulbl'lh wriwpùbrih nL 12ri11brih hwuwri, pulj ùriwùp, 
nlJ.j:!bf1 WÙJWriqw[pg tpù Ùf1W ùljwmllwt.Ip, «UU1WÙnLLI 
tpù hribùg UjWU1pOù UuuibnLg»: '1WLPraQ Jh2nu.I t, rat 
hùllljtu t bl.Jbl'lbgnL Lfoui bri4wf1 awllwùwlj nuljp 
Ltiùuinn11 pnLf11'lQ LJ.bf12LUL4tU quibt hLUJLjwljwù 
qwùôbrio, Ulwribt uinLù, hulj n11n2 awllwùwlj wùg 
hwt.Iriwgb[ t: 

'1wLhrao, nLLf QÙU1WÙPJ2Q Utiwlj J2f1PUU1nùbwj hWJ 
QÙU1LUÙpJ2Ù t11 wllpnl'l2 qhLl'lnLll, LnLn hbuillnLLf tri, rat 
PÙllljtU tpù llh awlfwùwlj hWJbf1pÙ Ljmnnriwb J:!f11'lbf1h 
wùwunLùùbf1h houibriQ uwuiljnLll, lnf1wùnLLI, LL WJ[Llu 
pbf1j:! ltpù U1W[pU wriuil:if1Q: 

'1WLhfaù WJÙ OWUWÙWlj 1'lbl2 lQpU1tf1, rat pùlnlJ. t ÙW 
U1Wf1pbf1 QhLflh hf1 llhLLI QÙljbf1Ùbf1h9, LfhWJÙ QhU1tf1, 
nri 11111!1! hwJ t, pulj LitiLuÙbf1Q ' llwhlfb11wljwù: t,wl.L 
ltf1 hwuljwùnLLI, rat pf1bÙg wriwp Ljnlnl'l QhLl'lP Lfubbriù 
hùlUjtU thù ljLUf1nl'lWÙnLLI tuoub[ «hf1 L4WL4h4h 
[bqnLnlJ. .. . »: '1w briLLh hwJb11tù t, nrio ùw lP 
hwuljwùnLll ... 

~tll UwunLùnLLf qnpbnl'l bljbl'lbgjl nL 12whwùwJ 
apùb[nL UjWU16wnnLJ. QÙU1WÙPJ2Q ltf1 Ljwrinl'l llljf1U1nLb[, 
pwJg uiwU1h4o LL L4WL4h4o Jwuiljh uioùpg wnw2 40 
011 UjWU tpù UjwhnLll, JbuinJ llLUJf1h4o ônL t11 ùbpljnLLf 
Jwuiljh Of1bppù, hhLf1WUpf1nLll tjlù qhLl'lh Wf1WP 
Qùljbf1ùbppù, u11wùg hbui ônL tpù ljnnLbgùnLll, jlulj 
pU[WUWLjLUù U10Ùbf1p OWUWÙWLj WJQb[nLLf tpù 
hw11LLwùùb11hù LL 2ùnrihwLnpnLLI: tiripbl.lù QPLl'l tp 
qw[pu 'LU: l,f1w wùnLùQ pLUf1Ôf1LUÔWJÙ lthù uiwthu. 
LJ.wtubùnLll tpù. llh JWflfaLUÙl'lLUll, nLctbl'l uw1111 t11, 
pn[nf1(! UWf1UWt.hnLLI tpù, bf1p ÙLU QPLl'l t11 LfuiùnLll, 
wunLll thù ' w11wp t: PwJg bpp '1wLhrah L4WL4h4o 
hwjbptù tri tuounLll, «Uf1WpQ» Ùf1WÙ 2WU1 [WL tri 
hwuljwùnLll: «Uf1WPQ» QW[pu hwllpnLpnLll tp Ltin1211h4 
'1LULhrah ôbr:iJ2ù nL qhLl'lnLLI 12ntn11 llwht.Ib11wljwùùbf1hù 
wunLll. «tirat WJU Qùuiwùh12hù ùb11wgùt12, pn[nf1hl'l LjQ 

Un:Phw 3w4npbwù 

LJ.wnbll»: '1WLhrah UjWUjpljù wunLLI tp. «'Lpw hWJf1Q 
Lhf14bl t llbq 1915-pù»: 

serviœ.com 

'1wLtirah UjLUUjp hwJriQ' UWf1QPUQ, lltlj WJ[ QPLl'lh 
pwhwùwJ tp: «tif1p uljuLnLLf t LjnlilnriwbQ, 
qhùnLnf1Ùbf1Q L4WL4h4hu hopo. uiwùnLLI bù w2tuw­
uibgùbtnL, LUJl'l OWUWÙWLj ÙLUÙO[a Lfwhl.fb11wljwù l1ti 
4hù hwpgùnLLI t . «rul bu wùnLLf, Uwpqjl ' u», ùw tL 
wunLLf t. «U2tuwuinLLI bt.I, nri ljbwù12u Lhf14bll»: Lipùù 
wunLll t, np Ltiwtulh, WJ[Wlljtu hribù ti Lio ulljwùbù, 
Uwpqpuù tt wlltù hùl ranl'lùnLll nL LJ.wqnLll t: =!wuùnLll 
t l1ti QPLl'lr nLp tlp j:!Wflh Wf1WP Ùf1WÙ pf1 U1WÙÙ t 
UjLUhnLtJ, l1ti nf1n2 ctwlfwùwlj [aLUJ2QÙnLLf t, jbU1nJ hribùg 
QPLl'lnLll hnri t U1W[pU, wunLLI t ' Llùw , Lfbq hbU1: 
Uwriqhu L4WL4ù wunLll t, nri hù120 4rioùwt.Pntu lh thùh, 
wpwpùbpù tt ôwJù lbù hwùnLll: q.pLl)nLll pn[nf1Q 
llwuinLJ. thù gnjg U1W[pU tlbf1 QÙU1LUÙpJ2pÙ: "lLUUjU 2WU1 
JWf1QnLwb ULUf111 tri: q.hLl'lnLLI qnpq t11 qnpbnLLf, 
JLUU1nLLj llb12bùWJ nLùtp, UjLUU1LjbpwgùnL~Lf t12: UJù 
ctwllwùwlj qhLl'lnLll n~LJ. qhuitp' qn11q UjWU1f1WUU1bLnL 
Lfu12bùwù hùl t.. . 3buinJ 3wf1nLra L4LUL4h4u tt 
2wpnLùwljbg hf1 ho11 qnf1bQ, ùw tt tri qn11q qn11bnLLf,­
L4WU1llnLll t '1wLhrao.: 

UJl'l ctwlfwùwlj qhLfl.nLLI ljwJtiù UjWU1UlljwrinLwb Lfh 
j:!Wùh hWJ OÙU1WÙPJ2ÙDf1, ctwt.Iwùwljjl 0ÙfaWQJ2nLll 
pn[nf1ù hutwll QùnLùbgpù ljwll tt J2f1puuinùbwùbf1h 
hwù11tl4 6ù2nLLlùbf1h9 wqwuinLbLnL hwllwp wriU1w­
QWl'lfabghù Uuiwt.Ipnq, uljriuinLbghù, Lfuiwù hLUJ­
Ljwljwù hwLfWJÙJ2, hwJLjwljwù l'll4f1ngùbf1... Uùwg 
LitiwJù Uwpqpuh oùuiwùh120: ctwllwùwljjlù, bpp 
Lfwp11whwllwf1 ljWU1Wf1bgpù LL hribùg hù12ùnLrabwù 
LtiwuuiwranLl'lfa uinLbgjlù, Qùuiwùh120. gwùljwgwL, np 
ljpoùh 12wctùnLLI Qf1nLp «J2f1huLimùbwJ»: UwljwJù 
pùwljlnLrabwù qpwùgllwù hwpgbpnLJ. 1'lbljwLJ.w110. 
hriwctwrinLbg LL Ltiwumwral'lrabrinLll «llwhl.fu11wljwù» 
qpbg: UU1hL4nLwb tpù 4.tif1wLnpwùJ2Q ljnq U1W[, 
uwljwJù WJU hwùqwllwùpQ Ltiri4nLtahLù bl'lWL '1wLhrah 
hLUULUf1, bf1p ÙLU ÔW12WJnLLf tp 13nLf1J2LUljWÙ 
pwùwljnLll: 

«rùpùnLrabwù J2Wf1U1nLll «llwhl.fu11wljwù» tri qpnLwb: 
PLUJ9 pwf1Ôf1WUU1j16wù UUjWÙbf1Q qpU1tpù, nri bu hwJ 
bu: <'.:wU1 hwùqpuU1 blf wùgljwgribt qpùnLnf1wljwù 
bwnwJnLrahLùu: ~Wl'lWJ2Wljwù wljuipLJ.puui lblf bl'lbl.r 
tuouwljgnLrahLùùbf1h lth tuwnùLnLLI: 3buinJ wllbùw­
lloui Qùljbf1ÙDf1U ht.Iwgwù: Utljù hf1 QÙU1Wùjlpjlù WUb[ 
tp, rab hWJ Qùljbf1 nLùh pwùwljnLLI: 'Lriw UWJf1Q bljb[ 
hùô WUbL tri «'1nlj:! Lfuq UjtU ùnriLf w[ UW~fl'l tp ... »: 
3buinJ, bpp Lfouihljjlg bwùorawùnuf thù, nLf1Wtu tjlù 
thùnLLf, np hwJ [!ùljbp nLùtjlù»: ~ ~ ~ 



LtillbL 1.ll1wJllwl1 nL pwf\ILl'IWLnp' UwunLllfl tbnllbpn1L1' ... 
» » » =!btnwqwJnuJ 'lwL'1fàù '111 pnJ11b11'1 l..L 
b11.pwJ11ùb11'1 hbtn mb11.wlfmtuLnuf t UmwupnLL, 
Lf411tnLnLU nL 4'JWUlllWfàll.fàb11nLu «1211'1utnnùbWJ» 
Q(lWÙQLnLU: 3j12nLU t, n11 b11p hbnwùnLU tj1ù qj1L11.j1g, 
uwhLlb11w4wù hw11LLwùùb110 LWQ t'1ù L'1ùnLu: 

«Swtnj11.ju ~bl.jwL Llbq hbtn. ùw, UwunLùj1g pwgj1, ~'1 
t.iw11n11. nril..Lt WJL lJ.WJ(lnLu wu.iribL: lJWJ(lU tL lfùwg Ù(lW 
uotn: b(lp àunwùo QWLf1u bù Llbq uotn' Utnwupnq, 
tnwtnu wupn11.2 dwuwùwl.j pn11.npnLu t. «Pu~ qnrib 
nLùbLI bu Utnwupn4nLu, WJUU1bll.f1 OllO ll.111.llln(l t, 2nL(lO 
u.i11.tnnf1 t, ntnpb11u gwLnLu bù WJUtnbll., UwunLùf1 u.itu 
Ulb'l. ~4WJ WJU w2tuw11hnLu, LW' n»: 

«UJUlllbll. t.iwribbu [àb LirWJÙWl.j ~bùµ, - 2W(lnLùwl.jnLU t 
'lwLf1fàO, - PWJ9 11w urwJù fàLnLu t: P(lWl.jwùnLu 
Umwupn4f1 hWJb(lO Lirù~lL WJUO(l tL ~bù nLqnLU Llbq 
oùnLùbL nriu.itu '111bùg'1g Litl.jo, n11m.[hbtnl..L Llbùµ 
uwhLlb11wl.jwùùb11f1 11t2 bùµ LlbbwgbL: UJutnb11.f1 
hWJb(lO Llbq w11.2f14 ~bù lllWL'1U, f1ùà wunLU bù. «'lnL 
~npwù bu b11.bt lfin1211 dwuwùwl.j»: \.,(lwùg hwuw11 
Ù2WÙWl.jnL[àpLÙ ~nLùf1, n11 UIWUIU uf1ù~l..L l.jbwùpf1 ijb(120 
UIWJJ2WflbL t '111 4rioùo u.iwhbtnL hwuw11, ùrwùµ ~bù 
u.iwtnl.jbrwgùnLu' f1ù~ t ù2wùwl.jnLu ubl.jnLuwgwb 
Lf1ùbL nL wupn11.2 uf1 qf1Lll.f1 urw4 1211'1utnnùbWJ 
QÙtnwù'1120 lfùwL: q.f1tnt"µ f1ù~' WJ'l qf1Lll.nLU pnLnri'1 
u.iw1..4b11ù tt hwJ tj1ù: lJbbbrio hwJbritù q'1tnbf1ù: PwJg 
LirWJÙ Llbùp bùp Llbq hWJ WUb[: nrimJ.hbtnlL LirWJÙ 
Llbùp 1211f1utnnùbwJ lfùwgf1ùµ: lJùwgwb 12f1'1UtnnùbWJ 
hwjbf10 2Wtn WLbLf1 t.1.w11. LJ2bgf1ù qf1Lll.O: ')w 
f1ùµùnL[àbwù wùàwJù l.jnj1L t. qnJwtnl.LnuJ t ùw, ml 
4w11n11.wùnu.I t wLbL'1 bri4wr 11'1uw11rbt: UJL qf1Lll.bf1nLu 
t[ l.jwù J2(1j1UtnnùbWJ hWJb(1, PWJQ Uj1 pwùj1 QÙtnW­
ùj1pmj_ urwuj1ù bù W1..4(1nLU, j1ul.j Lfbùp wupn11.2 
qf1Lll.nLu ubùwlt tj1ùµ: 

Swtnu wnw2'1ù wùqwu b4b11.bg'1 utnwL, bf1p u.iw­
L4'14'1u uwhnLWÙ tnw11bt'19'1ù Ù(lWÙ tnW(lWJ 
UmwupnL[f1 b4b11bgf1ùb11f1g Lit4o: 

q.f1Lll.nLU Llbq L4W2lllUIWÙnLu tri WJ'l W(lwpo: Vbùp 
Lfbùwlt tj1ùp lfùwgbi., PWJQ b[àt 2Wlll tf1ùtj1ùµ, 
uwhLlb11w4wùùb11ù f111bùg wmwlfùbrio gnJg tf1ù 
tnwtnL n~f1ù~ ~'1 lfintunLb[: b(lp 1..4w1..4'1Ltu uwhwgwL, 
UwunLùnLu wùqwu pwhwùwJ ~qmùnLbg, nri 
1211f1umnùtwLtwù btunt.1. raw11.t'1ù12 Ù(lwù: 'l'lw1..4j14u 
Lfhù~LL t.lb112'1ù 2nLù~o '111 Lt11oùf1ù mbfl Ltwùqùbg, 
ho11wp11n2u wuwg. «nL2w11'1 · f1 b11.f111, brat qj1tnwl.j­
gnLfà'1Lùu tnbll.O af1ùj1, JWùltWflO U(1WÙJ2 f1ùà uwhub­
'lW4Wù Wll.Ofàp w11tnwuwùbt ~tnwù»: 'l'lw1..4u uwhw­
gwL, q'1Lll.'1 uwhLlb11w4wùùb110 qùwgj1ù ruwu pb(lb­
gj1ù, lJ.j16bgj1ùp, [ànJL ~lilnLbgj1ùp: 3btnnJ tL L4WL4'14'1u 
qb(lbquwùf1ù uwhLlb11w4wù q(lnLfàf1Lùùb(1 t'1ù W(lb[ ... 
')w 4bwùpj1u wLlbùwgwLntn J'12n11.nLfà'1Lùù t, 1..4w1..4u 
llf1WÙ wridwù'1 ~t11»: 

'lWLj1[àj1 Llbb bll.PWJ(lÙ WUnLUÙWQWL '111 qj1L'1.'19 ur 
W'1.24WJ hbtn, nLU QÙUlWÙj1pù W(lUWtnÙb(lnij hWJ t(l, 
UWltWJÙ Ù(1WÙJ2 t[ t.l.Wll.nLg j1U[WU tj1ù QÙ'lnLÙb[: 

«10 ll1Wf1'1 L4WJJ2W(lbgj1ù: U11.24wJ oùmwù'1120 ~t(l 
nLqnLLf, Lfb11nùp tt ~t'1ù nLqnuJ: Li11oùo mw11pb11 t: 
\.,(lwùp tt hWJ tj1ù, PWJ9' uwhub11wLtwù: \.,nJù'1u4 2wtn 

hbnnL wqqwLtwù t'1ù Llbq, LL 11w pn[nflo qj1tntj1ù: PwJg 
b11.poru wuwgj1ù. «q.ùw ùwt.Iw • q wrw t.Iq4'1ranu.J' 
W11.24Wù 40 UlWÙp»: Vbùp WÙ'lnLùbgj1ùp: bll.PWJ(lU 

t.Iq4'1ra ~qùwg, pwJg ~Lf4f1tnnLbg tL ... bl.jbflb9'1 qùnLu t, 
umf t l.j_wnnLLI, PWJ9 Lf411mnLwb ~t: ::>'1 nLqnLu, n11 
Wfl2l.jWJ QÙUlWÙj1J2Q qj1L'1.nLU tuù1lj1(1Ùb(1 nLùbùwj: P 
t.lb112nJ wunLUùwgwù: PwJg 10 tnWf1'1 u'1..4wubgj1ù 
'111w11: u11.2'14ù wuwg '111 oùtnwùj1pj1ù, nr nLf1'12 n~ 
Lit4'1 hbtn b(lpbµ ~'1 wunLUÙWÙWJ. tnW(1j1ùb11nlJ. 
hwllwnbg, utnj11..4nLwb hwLiwàwJùbgj1ù... ,f1uw Llbq 
hbtn 2wtn b112wù'14 t: Vbq hbtn ù2nLu t Lfb(1 tnoùbflo»: 

Ulltù 4'1f1W4'1 'lwL'1tao bl.jb11.bgnLu 3 unu t t.1.wnnLu. 
Lit4o' OùU1wùf1p'1 hwüw11, Lit4o · 6'12tn 6wùw1..4wrhttg 
~bri.nLbtnL hwuw11, lltl.jù tL' UwriwranLl.J'1 hwuw11: 

«Ubùp ~bùµ tPbL Llb11 q'1L'1.0, Llbf1 hnri.o, Llbfl lJ.wùpb110: 
=!f1L1w l.jW(lOtnnt.l bu J'12nLLf uwùl.jnL[àj1LÙU, UW(lb110, 
W(ltnb(1Q... UW(1W(anL40 '1Lf1WhwtnnLl.j nJd nLùj1: 
::>qj1mbu' f1ù~nL bù hWJb(lO U(lpWg(lbL WJÙ, PWJ9 l.jWJ ur 
qb(lpùwl.jwù nJct: Uw1111'14 lJ.wùpj1 uotn Où4wb PWflbl10 
hwLwpnLLf nL '111bùg q111..4wùnLU bù 1..4whnLu, n(l '111bùg 
hj1Lwù11nqaj1Lùùb11f1g u.iw2tn1..4wùbù: ,ruw b4bri.bgj1ù 
WLb(1nLbL t. wùwutnnLwb UWflll'14 wlfbùnL11 bù: bf14nL 
tnWf1'1 wnw2 qùwgj1 UwunLÙ. Lit4o pwràriwgbL LL 
b4bri.bgnL lJ.bfllL'1 hwtnnLwbj1g m.qnLLf t11 pwfl hwùbi., 
nri mwù'1 l..L nr1..4tu 2'1ùwù'1Lta oqtnwqn11b'1: Uuwgh. 
«PU~ bu wùnLu, htùg hj1uw h2h '11: 'l'ltntnnLbg, ÙWJbg. 
«Cf, flnL 3wLtnpf1 tnri.wù ~b~u: ,w, bu LWL qj1tnth 
hWJflf14h11»,- wuwg nL 2nLn b4wL qùwg ... 

b(lp hwjb(lÙ WJL bf14flùb11hg QWLhU bù UwunLù, lJ.b11w-
11wnÙWLnLg jbtnnj hflbùg wqqw4wùùb(lj1Ù nL Où4bf1-
Ùb(lj1Ù 1..4wmunLLf bù. «Ujùtnbl'l. Lir pwùj1 [à(lpwgwb 
hWJ tnbuwùµ ... »: brat wùqwu 4wrnri.wùnLu bùµ 
hwünqbi., n11 Llbùp [à(lpwgwb 4wu 121111wgwb ~bùµ, 
LirlLùnjÙÙ t, j1(1bùg [àLnLU t, n(l ubùp nr1..4tu hWJ 
WJUtnbri. tubri.6 bùµ, wùàWJÙ bùp, utnwbnLLf bù' '11.J~ 
Lfbri.p bù WJU UWflllh4: \.,(lwùg [àLnLu t, n11 bu 
~w4'Jwqwùg 11dpwtutn bu, n11nt.lhbtnLL hwJbritù ~bu 
tuounLU: PÙÔ Lir 0(1 hW(1Q(lj1Ù. «J2n ltWf10j1pnij ubup 
bùp WLbL'1 11dpwtutn, n11 1..4wh1..4wùbgj1ùp ubri LbqnLù 
nL U2WltnJ[à0, PWJ9 JWLb(ld hWJ(lbùj1pj1 4Wl10lll 
Lfl.Jwgj1ùp, [àt~ l).nLp, n(l lfùwgj1p Ôb(l hnl'J.nLU, pWJg 
hwJb11tù ~qf1tntp, wùqwu Lf411tnnLbL ~tµ 4wrinri.»: 
Uw1111'14 tubùtanLfàhLù bù hwuw(lnLu lfùwL WJ'l 
Lbnùb(lnLu LL 100 tnw(lnLg WLbth WJùtnbri. urwJùwl.j 
11ruw11rbL: 4wribnLu bu, nri bu pwtutnwLn(l bu: UJn ·, 
bu hWJb(ltù ~qj1U1bu, pwJg llflW unt.1.n11bt-~unt.1.n11bto 
hùàwùhg t LtwtunLwb. unt.1.n11nLL1 bu: Uh pwùj1 tnwf1'1 
wnw2 Lf411mnLWO tt ~t'1, PWJ9 WJ'l tuù11'111ù tL bu 
JWflfàWhwflb[... PLI 1..4wtnunLfàbwù 4iznL(1ÙbflO bu '1 
qoflnL bu hwLwpbi., WJ'l 6b11.µnLwb120 4w11nri. bu 
bwb4bL. ru 4'Jnpf1 Pll.Jflh4o UtnwupnL[nLu hwJ4w4wù 
lll4f1ng t qùnuf, 11w '1L1 wubùwLlbb JWl'lfàWùw4ù t, j1u 
bribtuwùbrihù tL 4'nL'1.Wf14bu hwJLtw4wù 'll4f1ng: 
3w6wtu hwrigùnLLI bù. «Pù~nC ~tp qwri.rabt, qnùt 
WJUJ2WÙ 11dmwrinL[àj1LùÙb(1 ~tj1p nLÙbÙWJ>>, '1u4 bu 
1..4wLI1wutuwùnLu bu. «S2n bribtuwùb11ù wLbl'1 12'1~ 
11dt.lwrinL[àj1Lù w1..411bgf1ù, PWJ9 WJUOfl 11nL b4bl nL LW9 
bu l'1ùnLU UIWL.4'14'111 tnWÙ WLbf1W4ùbf1'1 LlflWJ, QWlhU 
bu nri1..4tu h'1Lfl, j1u4 bu µbq hf1WLj1flnLu bu j1u tnnLù: 
UJn ', htùg UwunLùnLu hu tnnLùO l.jwùqnLù t»: 

bu 2WU1 pwll 1nLllblf, 1'!1111! tilfll t b11.bt ti bl.lt: ~WJg 
iiti2Ul nLllbgbL bd WJll, till1ti hwdwfl 'l"l.I! 100 
UlWl'lti Wl'IUlWULnLlf tr. ... 

(,WJb(lù UJUOfl) 
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